
DU 7 au 15 août 2017, leGabon a célébré sa culturedans toute sa diversité, àtravers l'événement"Gabon 9 Provinces" dansla foulée de la fête de l'In-dépendance. Toutes les expressions ar-tistiques et culturelles denotre pays étaient à l'hon-neur, à travers un jourconsacré à chaque pro-vince. L'ensemble desatouts (physiques, géo-graphiques, historiques,culinaires, rituels, etc.) dela province célébréeétaient à l'honneur. Pen-dant neuf jours, le Jardinbotanique, site retenupour la manifestation,avait connu une efferves-cence particulière et sus-cité de l'engouementauprès de la population.Au-delà des neuf pro-vinces que compte notrepays, c'est le symbole del'unité de la nation gabo-naise qui s'était ainsi ex-primé à cette occasion. On
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•Coopération culturelle 
Un nouveau siège pour le CicibaLe Premier ministre Emmanuel IssozeNgondet a procédé, le 10 janvier 2017, àl'inauguration du nouveau siège du Centreinternational des civilisations bantu (Ci-ciba), dans le 1er arrondissement de Libre-ville. La renaissance de cette institutionrégionale devrait permettre aux peuplesafricains de protéger leurs racines bantu.
•Adressage 
Enfin des noms et des numéros à Libre-
villeAprès divers atermoiements dans l'effecti-vité du projet depuis 2015, 2017 aura étél'année où les voiries des six arrondisse-ments de Libreville ont enfin eu chacune unnom, et  les maisons d'habitation un nu-méro. Seul couac : à ce jour, nombre de Li-brevillois ne savent toujours pas se servir deleurs adresses respectives. Là également, leséquipes de la cellule technique en charge dela question à l'Hôtel de ville se font toujoursattendre dans les quartiers. Le 10 octobredernier, elles annonçaient qu' «après la der-
nière phase de pose de plaques, nous allons
passer, arrondissement par arrondissement,
pour expliquer comment se servir de son
adresse. Nous allons également le faire pour
les chauffeurs de taxis. En attendant que
l'opération soit associée au système GPS et
Map, pour faciliter la localisation.»
•Assistance sociale
Lancement du Samu socialDepuis le 3 juillet 2017, le Gabon disposed'un Samu social. Son rôle : apporter à toutmoment, de jour comme de nuit, une assis-tance aux personnes défavorisées en situa-tion de détresse. Qu'elles soient accidentéesou simplement en souffrance sociale. Il suf-fit juste d'appeler le 1488 pour qu'uneéquipe soit dépêchée.
•Éducation
L'abrogation de l'harmonisation des
coefficientsSitôt après sa nomination à la tête du minis-tère de l'Éducation nationale, Nadine Patri-cia Anguile Obame s'est employée à mettre

un terme à un certain nombre de dysfonc-tionnements obérant le fonctionnement etl'efficacité de notre système éducatif. Parmices mesures, l'abrogation de l'arrêté pris parson prédécesseur portant harmonisationdes coefficients dans les matières ensei-gnées au collège. L'arrêté avait cristallisé lacolère des différents acteurs de l'éducation.
• Diaspora 
Libreville, capitale des Afro-descendantsLe 17 mai 2017, le Premier ministre Emma-nuel Issoze Ngondet ouvrait les travauxd'une rencontre internationale de trois joursdevant constituer le socle d'une réflexion, envue de refonder et cristalliser à jamais lesliens avec nos frères et sœurs de la diaspora,et jeter les bases d'un partenariat bâti sur lapromotion, la reconnaissance et le respectde leurs droits. Libreville, capitale politiqueet administrative du Gabon, en même tempsville de liberté, d'hospitalité et de fraternité,a accueilli les délégations venues des quatrecoins du monde, dans le cadre de la célébra-tion de la semaine de la " Décennie interna-
tionale des personnes d'ascendance africaine", sous le thème " Afrique, ma terre première". C'est la première rencontre du genre enAfrique, après le lancement de cette décen-nie 2014-2024 par l'Assemblée générale desNations unies, le 23 décembre 2013.
• Protection sociale 
Le Plan national handicapLe ministère de la Famille, de la Protectionsociale et de la Solidarité nationale, en par-tenariat avec la Caisse nationale d'assurancemaladie et de garantie sociale (Cnamgs) amis en place, le 20 décembre 2017, un plannational handicap, pour la prise en chargedes personnes vivant avec un handicap auGabon. Il s'agit, notamment, d'une plate-forme de réflexion chargée d'élaborer unformat adéquat du plan d'actions nationalpour la mise en musique de la politique so-ciale en faveur des personnes vivant avec unhandicap au Gabon. 

Et aussi...

Rassemblés par AJT

CONTRAIREMENT aux an-nées scolaires antérieurescaractérisées par desgrèves d'enseignants, ledébut d'année actuelle amarqué l'opinion par un

regrettable phénomène :celui des violences en mi-lieu scolaire. Si celui-cin'est pas tout à fait nou-veau, il a atteint des pro-portions inquiétantesdepuis la rentrée scolaired'octobre dernier. En effet, il s'est rarementécoulé une semaine sans

que les médias (tradition-nels ou sociaux) ne rappor-tent des cas d'agressionsmultiformes, de déprava-tions de mœurs, deconsommation de stupé-fiants, voire d'homicidescommis en/ou aux abordsde ces lieux d'apprentis-sage ! Le cas, entre autres,

de l'élève de 12 ans qui apoignardé à mort par soncamarade à Oyem (lirel'Union des 2 et 3 décem-bre 2017), est encore danstoutes les mémoires. Des situations dommagea-bles à plus d'un titre, et rat-tachées, à y regarder deprès, à une consommation

croissante de drogues et destupéfiants en milieujeune. Pour tenter de tordre lecou à cette problématique,le ministère de l’Éducationen tête, comme les organi-sations de la société civile,les associations de parentsd'élèves et les établisse-

ments en interne, ont initiédes campagnes de sensibi-lisation à l'endroit des ap-prenants pour leur dire :"Plus jamais ça !". Le message sera-t-il en-tendu par ces derniers auretour de leurs vacancesde fin de trimestre ? Onl'espère en tout cas. 

Comme jamais auparavant
Violences en milieu scolaire 

F.B.E.M
Libreville/Gabon

LA renommée acquisepar le "Kobolo" au coursde l'année qui s'écoulen'a d'égale que sa pro-pension à nuire à lasanté de ces (jeunes)consommateurs. Le "Ko-

bolo" désigne, en effet,ces médicaments à basede codéine, pholcodrine,promethazine, Trama-dol, diclofenac, paracéta-mol, etc., présentés sousplusieurs variantes, etdont la plus connue estle Tramadol. Leurconsommation pro-voque une sensation dedéfonce. 

Accessible à des prix dé-risoires - l'on parle de250 F le comprimé -, le"Kobolo" s'est taillé uneplace de choix dans lesconversations, en milieujeune notamment.  Maisces produits ont égale-ment été le catalyseur debien de drames dans lespréaux et cours de ré-création de nos écoles.

Le " Kobolo " de triste renommée 
F.B.E.M
Libreville/Gabon

Au-delà des neuf provinces, c'est tout le symbole de
l'unité gabonaise qui était ainsi exprimé.
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L'artiste Fiona au concert du G1 (Estuaire) avait fait
un tabac.
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Quelques médicaments détournés de leur usage (kobolo) saisis chez des élèves
dans un établissement secondaire de Libreville.
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La lutte contre sa prolifé-ration doit rester un combat de tous les ins-tants, pour le bien de nos jeunes, et du Gabon dedemain.

pouvait y retrouvercomme activités, des ex-positions permanentes,dégustations d'art culi-naire, débats scientifiquessur les potentialités et lesdéfis de chaque région,concerts, concours d'artoratoire, etc. Les ensei-gnements tirés de cettepremière édition servi-ront de base de travailpour mieux peaufinerl'édition 2018 et l'enrichird'innovations. Le ministred'Etat en charge de la Cul-ture, des Arts et Tradi-tions, Alain ClaudeBilie-By-Nze, l'avait re-

levé à la clôture de cette"neuvaine festive". 
« Cette grosse manifesta-
tion est à maintenir et in-
tensifier. Gabon 9
Provinces a permis à cha-
cun de mieux découvrir les
identités de sa province.
On s'est rendu compte que,
grâce à l'activité des confé-
rences, notre histoire est
très riche, avec ses com-
battants et ses cosmogo-
nies fortes. En tant que
ministère de la Culture,
nous ferons en sorte que
ces éléments ne se perdent
pas, et que nous offrions
aux Gabonais plusieurs op-
portunités, pour qu'ils
viennent à la rencontre de
leurs identités, mais aussi
des cultures des autres»,avait-il souligné. 
« Nous allons formaliser
"Gabon 9 Provinces"
comme étant l'activité-
phare précédant le 17-
Août. Les Gabonais
célébreront d'abord leurs
identités. Neuf jours pour
nos cultures multiples et
variées, et nous ferons en
sorte d'aider les créateurs
et producteurs à mettre en
œuvre nos identités», a-t-ilajouté.


